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Le mot du Maire

Théo PEREZ
Maire de Bois-Guillaume

S’il y a bien un sujet qui, à Bois-Guillaume, ne laisse personne indifférent, 
c’est l’urbanisme.  C’est une question qui peut agacer parfois, qui 
passionne souvent, mais qui intéresse toujours. Bois-Guillaume, 
comme de nombreuses communes périurbaines, est une Ville en pleine 
mutation. L’historique commune rurale opère depuis plusieurs années 
sa mue, et laisse progressivement la place à une commune plus dense, 
et plus urbaine.  Nombreux sont les Bois-Guillaumais qui ont vécu, 
parfois même douloureusement, cette mutation. Parce qu’elle n’a pas 
été suffisamment accompagnée ni suffisamment pensée. 

C’est précisément parce que l’urbanisme est l’affaire de tous que 
nous avons souhaité mettre en place une convention citoyenne, et 
confier à ses membres tirés au sort, le soin de rédiger une charte. Je 
veux remercier très sincèrement ces 16 citoyennes et citoyens pour 
leur implication et pour l’ensemble des propositions formulées, dont 
toutes ont été reprises dans ce document.

L’enjeu est de taille, car penser l’urbanisme de demain, c’est penser 
comment adapter l’habitat aux besoins des femmes et des hommes 
qui y vivent, et qui y travaillent. C’est aussi se questionner sur ces 
nouveaux besoins, et comprendre qu’urbanisme et transition 
écologique ne peuvent pas être pensés séparément. C’est enfin 
comprendre qu’une Ville ne peut pas seulement se construire, mais 
doit surtout s’aménager, et se penser sur le temps long. 

Pour accompagner cette mutation, nous avons besoin de fixer les 
règles du jeu. Elles nous permettront de trouver un point d’équilibre 
entre les intérêts des opérateurs immobiliers, qui jouent aussi un rôle 
très important dans l’aménagement de nos communes, et l’intérêt 
général de la Ville et de ses 15 000 habitants. Par cette œuvre collective, 
nous proclamons nos ambitions architecturales, environnementales et 
citoyennes. Et nous imaginons, ensemble, le Bois-Guillaume de demain. 

Chaleureusement, 



Une charte pour les projets immobiliers 
de demain et une urbanisation adaptée

La présente charte est le résultat d’une concertation publique menée depuis plusieurs mois 
avec notamment les membres de la Convention Citoyenne, en vue de définir et organiser 
l’aménagement de la commune pour les prochaines années.

Fruit de multiples échanges entre habitants de la ville, opérateurs immobiliers et représentants 
de la commune, la charte permet de fixer les attentes, la vision et les règles du jeu en matière de 
construction, d’aménagement et d’urbanisme. 

Elle propose une méthode et instaure un cadre de discussion avec l’ensemble des opérateurs 
concernés. Cette démarche partenariale, autour de valeurs et d’ambitions souhaitées et 
partagées, acte une réelle volonté d’engagement. 

Approuvée en Conseil municipal le 3 février 2022, cette charte est destinée à l’ensemble des 
opérateurs immobiliers qui y adhèrent en la signant. Ce travail de dialogue se poursuivra afin 
d’évaluer sa mise en œuvre et d’intégrer les évolutions et les retours d’expériences. Il sera public 
et consultable par tous sur le site de la Ville.
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3Un « village urbain » devenu très 
attractif
Forte de sa situation géographique à 
proximité immédiate de la ville centre 
de la Métropole Rouen Normandie, et 
jouissant de multiples atouts entre 
dynamisme et qualité de vie, la Ville 
attire de plus en plus d’habitants.

Une Ville qui connait une forte pression 
foncière et immobilière
Ce phénomène induit des prix de 
foncier très élevés et une densification 
importante de la commune liée 
aux immeubles collectifs qui se 
construisent en lieu et place de 
maisons individuelles. De cette 
mutation accélérée du foncier, il résulte 
une urbanisation qu’il convient de 
maitriser et de rendre cohérente.

Une Ville soumise à une obligation de 
production de nombreux logements 
sociaux (plus de 600 logements)

En 2021, Bois-Guillaume compte 11% de 
logements locatifs sociaux. 

Le taux demandé par la loi Solidarité 
Renouvellement Urbain (SRU) est de 
20%.

.

Bois-Guillaume aujourd’hui



La Ville de 
demain, ce sont 

des projets...

La commune de Bois-Guillaume est entrée depuis plusieurs années dans une nouvelle phase de 
son histoire. La ville se renouvelle à travers une certaine densification. Cette mutation urbaine 
doit être accompagnée en préservant notre cadre de vie et en assurant un aménagement 

cohérent.

La Ville s’est forgée une identité singulière au fil des périodes traversées. Si Bois-Guillaume est une 
grande ville aujourd’hui, elle a gardé de son passé de village agricole, des traces, des ambiances 
qui contribuent à sa qualité de vie. La présence du végétal, des murs anciens, des sentes, sont 
autant d’éléments encore présents qui témoignent du village devenu ville.

Cette harmonie doit être confortée par les projets actuels et à venir en valorisant le patrimoine. En 
ce sens, la qualité et la diversité typologique des bâtiments composent une vitrine architecturale 
qui doit être préservée. Les nouvelles constructions doivent relever ce défi patrimonial en préservant 
les ambiances authentiques, en soignant l’harmonie, notamment des clôtures, des murs et des 
façades et en favorisant l’intégration et l’aménagement de l’espace public.

qui redonnent 
une place à la 
nature et à la 
convivialité

insérés dans le 
tissu urbain

traversés par 
des espaces 

publics

synonymes 
d’espaces 

partagés et 
arborés

vecteurs de 
recontre

accessibles 
aux mobilités 

douces

Encadrer
le développement



Charte urbanisme 
& cadre de vie

Vu la volonté de la municipalité de promouvoir un urbanisme et un 
aménagement de qualité, apaisé et raisonné ;

Vu les dispositions du Code de l’urbanisme sur la mise en valeur des 
paysages, la qualité architecturale des projets et la protection du 
cadre de vie local (notamment les articles R 151-41 et R 151-43) ;

Vu la loi n°77-2 du 3 janvier 1977, toujours en vigueur qui a déclaré 
l’Architecture d’intérêt général ;

Vu les engagements de la Ville sur la préservation du cadre de vie, 
formalisés dans son cahier de recommandations architecturales, 
urbaines et paysagères rédigé par le CAUE 76 ;

Vu la délibération du Conseil Municipal de la Ville de Bois-Guillaume 
en date du 18/02/2021 instaurant le permis de démolir ;

Vu la délibération de la Ville de Bois-Guillaume en date du 29/06/2021 
instaurant l’élaboration d’un périmètre d’étude sur le secteur 
Neufchâtel – Haie – Mare des Champs et prescrivant la réalisation 
d’une étude de territoire ;

Considérant qu’il est nécessaire d’assurer une cohérence entre 
les constructions neuves et le caractère des lieux avoisinants, des 
paysages naturels ou urbains ;



La Ville de Bois-Guillaume engage les opérateurs immobiliers à :

IDENTITE PATRIMONIALE  
ET AMBITION ARCHITECTURALE

Respecter l’identité architecturale des quartiers et proposer des opérations 
cohérentes avec le type de logements existants (volume, densité, hauteur, etc.) ;

Organiser des concours d’architectes pour les projets d’envergure en associant la 
Ville ;

Cibler le développement urbain sur les secteurs de projets définis par la Ville ;

Créer des projets durables en facilitant l’entretien du bâti ;

Prévoir une bonne gestion et une bonne intégration des espaces extérieurs privatifs.

TRANSITION ECOLOGIQUE  
ET PERFORMANCE ENERGETIQUE DES BATIMENTS

Créer des bâtiments et des logements de qualité, confortables et durables, en  
proposant d’aller au-delà des exigences des normes environnementales et de 
construction ;

Prévoir le raccordement des opérations au réseau de chaleur urbain ;

Assurer une qualité d’habiter en prenant en compte l’orientation, l’ensoleillement, le 
confort thermique, etc. ;

Privilégier l’utilisation de matériaux de qualité, résistants, notamment les matériaux 
biosourcés.

Des engagements….
La volonté d’un urbanisme raisonné, de préservation et d’amélioration de la qualité urbaine 
implique de prendre en compte (au-delà du cadre règlementaire notamment fixé par le Plan 
Local d’Urbanisme Intercommunal et le Code civil) l’ensemble des engagements développés 
ci-après. Ils sont de nature à affecter les grands équilibres urbains, le cadre de vie et le bien-
être des citoyens. Ils devront, à ce titre, être scrupuleusement appréhendés dans chaque 
opération.
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La Ville de Bois-Guillaume engage les opérateurs immobiliers à :

NATURE EN VILLE  
ET BIODIVERSITE

Préserver et renforcer la présence de la nature en ville et des espaces de respiration ;

Privilégier la préservation de l’existant en utilisant tous les atouts naturels du site ;

Limiter très largement l’abattage des arbres et des haies ;

Favoriser la végétalisation verticale mais également horizontale ;

Limiter l’artificialisation des sols et prévoir des espèces locales qui favorisent la 
biodiversité ;

Penser aux installations pour le bio-compostage et la récupération des eaux de pluie.

ESPACE PUBLIC  
ET CONVIVIALITE

Traiter de manière harmonieuse la transition entre l’espace public et l’espace privé ;

Proposer des clôtures cohérentes et de qualité, en privilégiant les haies libres ;

Prendre en compte l’utilisation des modes de transport doux dans les opérations ;

Penser des lieux de partage et de convivialité au sein des opérations.

DEMARCHE ET METHODOLOGIE 
S’INSCRIRE DANS UN PROCESSUS DE DIALOGUE : 
Des projets immobiliers conçus en concertation avec les habitants et la Ville

Prospection et repérage foncier ;

Conception du projet ;

Chantier.
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ENGAGEMENT 1. 
Respecter l’identité architecturale des quartiers et 
proposer des opérations cohérentes avec le type 
de logements existants

Les opérateurs s’engagent à ne pas proposer 
d’opérations immobilières en décalage 
avec le tissu résidentiel environnant. La Ville 
veillera à ce que l’opération respecte les lieux 
avoisinants et s’intègre de manière cohérente 
avec le type de logements existants (volume, 
densité, hauteur, etc.). 

Les objectifs de densité ne doivent en aucun 
cas contraindre la qualité des logements ou 
tout autre programme construit. Il ne s’agit 
pas de développer systématiquement la ville en 
fonction des capacités maximales permises par 
le PLUi, mais bien de construire en respectant et 
en préservant les caractéristiques de chaque 
quartier : volumes, hauteurs, emprises bâties, 
alignements, retraits, etc. Les projets devront 
proposer une diversification de la « silhouette » 
des constructions en offrant un épannelage 
varié permettant de dégager des vues et du 
soleil pour tous.

L’opérateur devra démontrer en quoi son 
projet s’intègre au sein du quartier ou de 
l’îlot, notamment en termes d’impacts sur 
les terrains voisins. La Ville sera attentive à ce 
que les projets aient le moins d’impact (droit à 
l’intimité, à l’ensoleillement, à la vue…). 

Le vocabulaire architectural du projet 
(traditionnel, contemporain, innovant, libre…) 
sera discuté en amont avec la Ville afin de 
se conformer au parti pris urbanistique du 
quartier.

ENGAGEMENT 2. 
Organiser des concours d’architectes pour les 
projets d’envergure en associant la Ville

Pour les projets importants d’immeubles 
collectifs (à partir de 30 logements), la 
mise en place d’un jury d’architectes sera 
demandée. Ce jury devra associer la Ville. 
Cet espace d’échange vivant et actif entre 
différents acteurs est pour la Ville de Bois-
Guillaume un véritable outil pour mettre la 
qualité architecturale et urbaine au cœur des 
projets et des espaces publics à créer. Ainsi 
l’opérateur ne pourra pas présenter un seul 
architecte pour l’opération mais organisera 
une mise en concurrence. L’architecte lauréat 
sera alors désigné par le jury après plusieurs 
phases (phase de candidature sur référence 
architecturale, en matière de performance 
énergétique et compétence de l’équipe puis 
phase esquisse assortie d’un oral).

ENGAGEMENT 3. 

Cibler le développement urbain sur les secteurs de 
projets définis par la Ville

Les opérateurs devront cibler le développement 
urbain sur les secteurs de projets définis par 
la Ville. 

En juin 2021, la Ville a instauré un périmètre 
d’étude sur le secteur de la Route de 
Neufchâtel-Rue de la Haie-Rue de la Mare 
des Champs. Ce dernier suscite l’intérêt 
des opérateurs immobiliers depuis plusieurs 
années entrainant une mutation accélérée de 
grands fonciers. Il en résulte une modification 

1.     IDENTITÉ PATRIMONIALE & 
AMBITION ARCHITECTURALE



très rapide du secteur, une urbanisation sans 
cohérence d’ensemble, une programmation 
et une qualité urbaines, architecturales et 
paysagères qui ne sont pas à la hauteur 
des enjeux de ce quartier. Cette mutation 
importante ne permet pas de répondre aux 
besoins d’équipements notamment.

Dans ce contexte de densification, il est 
nécessaire d’étudier finement les besoins en 
matière d’équipements publics et d’organiser 
la poursuite du développement urbain de la 
commune tout en préservant son caractère 
propre au sein de la Métropole rouennaise. 
La Ville souhaite ajuster et définir un projet 
urbain dessiné donnant à voir dans le détail la 
possible évolution de ce secteur.

Pour ce faire, une étude de territoire est en 
cours d’élaboration : elle a pour but de définir 
à terme les secteurs d’évolution en matière 
d’urbanisme et de faire évoluer le zonage du 
PLUi.

L’instauration d’un périmètre d’étude permet 
à la Commune de surseoir à statuer, pour 
une durée de deux ans maximum, sur toute 
demande de travaux ou de constructions 
susceptible de compromettre ou de rendre 
plus onéreuse la réalisation de ce projet 
d’aménagement.

ENGAGEMENT 4. 
Créer des projets durables en facilitant l’entretien 
du bâti

Afin d’améliorer la durabilité du bâti et des 
espaces verts, l’opérateur immobilier devra, 
dès les premières études de conception, 
proposer des solutions pour faciliter l’entretien 
des constructions et la maintenance des 
différents équipements. La Ville sera vigilante 
au bon entretien des façades et à l’utilisation 
de matériaux de qualité. 

En l’absence d’entretien, la Ville pourra 
enjoindre les propriétaires à procéder au 
ravalement des façades d’immeubles.

ENGAGEMENT 5.
Prévoir une bonne gestion et une bonne intégration 
des espaces extérieurs privatifs

Les opérateurs s’engagent à mener une 
réflexion complète sur l’intégration et   
l’utilisation des espaces extérieurs privatifs 
(balcons, loggias, terrasses, etc.). Ces derniers 
se trouvent à l’interface de la sphère privée et 
de la sphère publique. La Ville veillera au bon 
traitement de ces espaces (filtrage des vues, 
intimité, végétalisation) et demande à ce qu’ils 
soient pris en compte voire règlementés dans 
les règlements de copropriété par exemple. 



ENGAGEMENT 1. 
Créer des bâtiments et des logements de qualité, 
confortables et durables, en proposant d’aller au-
delà des exigences des normes environnementales 
et de construction

Les opérateurs devront intégrer l’enjeu de la 
performance énergétique des bâtiments en 
proposant d’aller au-delà des exigences de la 
réglementation énergétique en vigueur. Pour 
les opérations significatives, la Ville attendra 
des opérateurs qu’ils intègrent au projet un 
volet « énergies renouvelables ».

ENGAGEMENT 2. 
Prévoir le raccordement des opérations au réseau 
de chaleur urbain

Les nouvelles opérations devront se raccorder 
au réseau de chaleur urbain. Son installation 
est en cours sur la commune. La Ville demande 
donc aux opérateurs de prévoir techniquement 
de s’y raccorder.

ENGAGEMENT 3. 
Assurer une qualité d’habiter en prenant en compte 
l’orientation, l’ensoleillement, le confort thermique, 
etc.

Les nouvelles opérations devront assurer et 
mettre en valeur une certaine qualité d’habiter. 
Les projets devront anticiper le changement 
climatique par des mesures d’adaptations 
grâce aux techniques de construction, mais 
également par l’orientation des bâtiments 
tirant parti de l’ensoleillement, de la qualité 

de l’air, du confort thermique et acoustique, 
des conforts d’été et de la ventilation des 
logements. 

L’architecture des ensembles collectifs 
devra définir des logements avec au moins 
deux orientations différentes afin d’assurer 
la circulation, le renouvellement de l’air et le 
rafraîchissement naturel des pièces.

ENGAGEMENT 4. 
Privilégier l’utilisation de matériaux de qualité, 
résistants notamment les matériaux biosourcés.

Les opérations devront privilégier l’emploi de 
matériaux écologiques (le bois, le chanvre, 
la paille, etc.). La Ville encourage vivement 
les opérateurs immobiliers à s’engager dans 
la démarche d’obtention du label d’Etat  
« Bâtiment biosourcé » et à utiliser des 
ressources de proximité. Les matériaux 
composites, peu écologiques et dont la 
pérennité n’est pas assurée sont à éviter 
(notamment les enduits de façade). L’utilisation 
de matériaux de qualité et résistants (pierre, 
zinc, bois, menuiseries aluminium ou bois, 
produits verriers, etc.) sont également à 
privilégier. Le traitement des façades sera 
tout particulièrement examiné par la Ville.

2.     TRANSITION ECOLOGIQUE 
ET PERFORMANCE 
ENERGETIQUE DES  BATIMENTS



ENGAGEMENT 1.  

La présence et le développement de la biodiversité 
est essentiel en milieu urbain pour le bien-être des 
habitants

Préserver et renforcer la présence de la 
nature en ville et des espaces de respiration 
est essentiel pour développer la biodiversité 
en milieu urbain, mais également pour le bien-
être des habitants. La biodiversité devra être 
mise au cœur des projets afin d’en faire une 
ligne forte.

Dans le cadre de son plan de végétalisation, 
la collectivité sera attentive à ce que 
l’ensemble des projets de construction et 
d’aménagement participe à cet effort.

ENGAGEMENT 2. 

Privilégier la préservation de l’existant en utilisant 
tous les atouts naturels du site

Chaque nouveau projet devra prendre en 
compte le contexte dans lequel il s’insère. Il 
devra contribuer à sa mise en valeur. Aussi, la 
priorité devra être donnée à la préservation 
de l’existant ou, en cas d’impossibilité, à la 
compensation à valeur égale au sein du projet. 

Les zones vertes significatives déjà existantes 
sur les parcelles devront être intégrées 
aux projets (y compris lors de découpage 
parcellaire). Le végétal en tant que tel doit 
contribuer et participer à la définition de 
formes urbaines. 

La Ville s’assurera que le projet utilise tous les 
atouts naturels du site.

ENGAGEMENT 3. 
Limiter très largement l’abattage des arbres et des 
haies

L’abattage des arbres et des haies doit être 
fortement limité et a minima compensé. Dans 
le cas où l’abattage d’arbre se révèlerait 
indispensable (notamment en termes de 
sécurité), le remplacement devra se faire 
par des sujets déjà matures qui participeront 
rapidement à la lutte contre la chaleur en ville. 
Il faudra démontrer la dangerosité de l’arbre 
par une expertise phytosanitaire.

Les pieds d’arbres ne devront pas être 
imperméabilisés et une gestion respectueuse 
des arbres (sans taille sévère, étêtage, etc.) 
devra être garantie.

3.     NATURE EN VILLE 
ET BIODIVERSITE 

Arbres à protéger
La Ville est d’ores et déjà engagée dans une démarche de sauvegarde de son patrimoine 
naturel. Chaque année, plusieurs arbres sont repérés afin de les protéger en qualité  
d’« arbres remarquables » au titre du PLUi.

La Ville souhaite élargir cette protection et identifier un maximum d’éléments naturels 
à préserver, que ce soit sur le domaine privé ou public. Grâce à la plateforme de 
participation citoyenne, tout un chacun peut signaler à la Ville les beaux arbres ou ceux 
qui ont une histoire particulière afin qu’ils soient eux aussi intégrés au recensement.

→ bois-guillaume.citizenlab.co

BON À SAVOIR



ENGAGEMENT 4. 
Favoriser la végétalisation verticale mais également 
horizontale

La végétalisation horizontale (toits, jardins, 
sentes) mais également verticale (mur, 
façade, clôture) devra être favorisée sur 
l’ensemble de la Ville. 

L’intégration végétale en façade pour 
accompagner la végétalisation de l’espace 
public et ainsi limiter la problématique des îlots 
de chaleur devra être étudiée. 

La Ville encourage également le développement 
de projets de jardinage urbain sur les toits.

ENGAGEMENT 5. 

Limiter l’artificialisation des sols et prévoir des 
espèces locales qui favorisent la biodiversité

Les opérateurs devront choisir des espèces 
locales qui favorisent la biodiversité. 

Les plantations de pleine terre seront à 
privilégier afin de limiter l’artificialisation des 
sols, réduire les îlots de chaleur et permettre 
au mieux l’infiltration des eaux pluviales. 

Les parcelles devront également être 
perméables aux déplacements de la faune en 
implantant par exemple des passages dans 
les clôtures.

ENGAGEMENT 6. 
Penser aux installations pour le bio-compostage et 
la récupération des eaux de pluie

La Ville encourage également les installations 
de compostage partagé des déchets 
organiques et la réutilisation de l’eau de pluie 
au sein des opérations, en imaginant des 
dispositifs pratiques et proches des habitants. 
Ces démarches permettent par ailleurs de 
contribuer au lien social entre les habitants 
d’un immeuble ou d’un quartier en devenant un 
lieu d’échanges et de convivialité.

Découvrez la liste des essences locales ligneuses indigènes ou naturalisées réalisée 
par le C.a.u.e (Conseil d’architecture, d’urbanisme et de l’environnement)

BON À SAVOIR

Exemples d’arbustes locaux à privilégier dans les haies :



ENGAGEMENT 1. 
Traiter de manière harmonieuse la transition entre 
l’espace public et l’espace privé

À l’intervalle entre le public et le privé, et 
notamment dans les secteurs d’habitat 
collectif, nous empruntons quotidiennement 
divers espaces intermédiaires, en déficit 
d’identité, de propriété, d’entretien, de qualité 
voire de sécurité. Ces espaces de transition 
devront être conçus et entretenus comme des 
espaces privilégiés de convivialité, facilitant le 
partage de l’espace public. Cette transition 
entre l’espace public et l’espace privé 
devra être traitée de manière harmonieuse, 
avec des dispositifs paysagers (espaces et 
cheminements verts, etc.) permettant d’en 
limiter l’impact visuel et de les relier entre eux 
à l’échelle de la ville.

Dans les secteurs urbains denses, il sera 
préférable de développer des rez-de-
chaussée actifs dialoguant avec l’espace 
public pour l’accueil de commerces, services 
ou artisanat.

ENGAGEMENT 2. 
Proposer des clôtures cohérentes et de qualité, en 
privilégiant les haies libres

Les clôtures constituent la part la plus 
importante du paysage communal pour le 
passant.
Elles se doivent être en harmonie avec 
l’ensemble des clôtures environnantes.
Une attention particulière sera portée au 
traitement de cet élément. 

En ce sens et de manière générale, il conviendra 
de :

Préserver les haies existantes ;
S’engager à replanter et à entretenir les 
haies ;
Bannir les bâches en plastique ou tout 
autre matériau de pauvre qualité (barrière 
PVC, etc.) ;
À défaut, privilégier le « claire-voie » avec 
des matériaux qualitatifs.

ENGAGEMENT 3. 

Prendre en compte l’utilisation des modes doux 
dans les opérations

La sauvegarde de l’environnement passe 
également par la prise en compte des 
modes doux de déplacement, la valorisation 
de l’usage du vélo et le cheminement des 
piétons. Pour les opérations significatives, la 
Ville attendra de l’opérateur qu’il propose des 
services comme le partage de véhicule, de 
vélo ou encore de trottinette, afin de faciliter 
les bonnes pratiques environnementales. 

ENGAGEMENT 4. 
Penser des lieux de partage et de convivialité au 
sein des opérations

Les opérateurs devront proposer des espaces 
pratiques pour les habitants ou de nouveaux 
services afin d’animer l’opération. A titre 
d’exemple, les espaces verts au sein des 
opérations de construction devront être 
pensés comme des lieux de partage et de 
convivialité (espaces potagers, fruitiers, 
dispositifs d’accueil de la faune, compostage, 
récupération des eaux de pluie, etc.).  
Les espaces de jeux seront imaginés de 
manière ouverte, avec des jeux paysagers, 
intégrés dans l’environnement naturel.

4.    ESPACE PUBLIC  
ET CONVIVIALITE



ETAPE 1 
Prospection et repérage foncier

1.   Dès l’identification d’une emprise foncière 
précise, l’opérateur immobilier prendra 
rendez-vous avec la Ville (élus et services) 
afin de présenter une étude de faisabilité ainsi 
qu’une évaluation des impacts du projet sur 
l’environnement.

La Direction de l’Urbanisme de la Ville et 
l’architecte-conseil du CAUE 76 pourront 
donner des orientations concernant 
l’intégration urbaine de l’opération.

2.   Ce n’est qu’après la présentation de 
cette étude de faisabilité que l’opérateur 
pourra engager les négociations avec les 
propriétaires fonciers. Afin de prévenir une 
inflation sur le foncier et de rester dans une 

approche réaliste, la commune demande aux 
promoteurs et aux propriétaires de négocier 
les prix sur la base de la valeur vénale du 
bien. Cette valeur assise sur l’état et l’usage 
du bien est transparente et accessible par 
tous sur le service en ligne « Patrim ». Ce 
portail permet de voir les prix de référence 
des biens comparables vendus aux alentours. 
La commune se réserve le droit de préempter 
à la baisse dans le cas d’écarts constatés. 
Les propriétaires sont invités à prendre part 
à cette démarche collaborative car ils sont 
partie prenante du processus d’urbanisation. 

3.  Il est demandé que les opérateurs 
travaillent en toute transparence avec la 
commune et qu’ils exposent leurs hypothèses 
de bilan financier au stade des avant-projets 
pour une bonne compréhension des enjeux par 
les parties.

5.     DEMARCHE 
ET METHODOLOGIE 
S’INSCRIRE DANS UN PROCESSUS DE DIALOGUE

Des projets immobiliers conçus en concertation  
avec les habitants et la Ville

La commune souhaite engager une nouvelle méthode en faveur du développement de la Ville à 
travers un processus de dialogue avec les porteurs de projet. Cette nouvelle façon de faire la Ville 
passe par la reconnaissance du rôle de chacun. Construire la Ville de demain revient à viser des 
objectifs environnementaux incontournables pour offrir un cadre de vie de qualité qui nécessite 
de mobiliser nos responsabilités collectives, privées et publiques.

• Rendez-vous avec la Ville 
• Étude de faisabilité
• Évaluation des impacts du 
projet sur l’environnement

• Négociations avec les 
propriétaires fonciers
• Prix sur la base de la 
valeur vénale du bien

• Opérations en toute 
transparence 

1

1

2

3

3
2

À RETENIR



ETAPE 2 
Projet / conception

4.   L’opérateur immobilier présentera à la Ville 
le projet architectural, le programme et le prix 
moyen de l’opération.

5.  Pour les projets importants d’immeubles 
collectifs (à partir de 30 logements), la mise en 

place d’un jury d’architectes sera nécessaire. 
Ce jury devra associer la Ville.

6.  Suite à cette présentation et avant le 
dépôt de la demande de permis de construire, 
l’opérateur organisera au minimum une réunion 
de concertation avec les riverains pour 
présenter le projet et recueillir les demandes/
remarques des habitants.

Présentation à la Ville  
du projet architectural 
(programme et prix 
moyen) Jury d’architectes  

(à partir de 30 logements)

Prévoir une bonne gestion 
des chantiers (« chantier 
vert »)

Calendrier prévisionnel de 
déroulement des travaux 
présenté à la Ville

Information auprès des 
riverains 

Réunion de concertation 
avec les riverains 

4
5

7 8 9

6

ETAPE 3
Chantier

7.     Une des attentes fortes de la Ville concerne 
la gestion des chantiers. La Ville demande aux 
constructeurs de s’engager dans une démarche 
de « chantier vert » afin d’être exemplaires 
en matière de tri et recyclage des déchets, 
de respect de l’environnement, de propreté 
et de nuisances sonores. Il s’agit de bien 
identifier les enjeux liés aux questionnements 
environnementaux sur le chantier et de mettre 
en évidence des solutions tant techniques 
qu’organisationnelles pour y répondre.

Sans être exhaustif, et à titre d’exemple, 
la collecte des déchets, les modifications 
éventuelles du trafic et des cheminements, 
ou encore la réduction des nuisances sonores 
doivent être anticipées et concertées. 

D’une manière générale, le porteur de projet et 
les entreprises exécutantes s’engagent à limiter 
l’impact du chantier sur l’espace public : limiter 
les perturbations des circulations douces et 
automobiles, les gênes pour le stationnement, 
la dégradation des chaussées et des espaces 
verts, préserver efficacement le patrimoine 
végétal (souterrain, sol, aérien) conservé ou à 
proximité.

8.  L’opérateur immobilier présentera à la Ville 
un calendrier prévisionnel de déroulement des 
travaux ainsi que les mesures prévues pour 
limiter les nuisances.

9.   Une information auprès des riverains devra 
être effectuée et une personne relais devra 
être indiquée pour toute la durée des travaux.

4

5

7

9

8
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ée
s 
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 d
e 
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s 
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H
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E
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 c
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—
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c 
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s 
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s 
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ng
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na
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s,
 F
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 d
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—

—
—

—
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—
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N

E
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 p
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m
(3

0 
m

)
—
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. a

bo
nd

an
te

 e
n 

gr
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ill
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na
l 
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 ro
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e

 
—

—
—

—
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e 
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m
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t c
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ui
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s 
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m
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 p
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O
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O
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at
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m
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pi
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an
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 e

n 
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er
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, F

eu
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. a
ut

om
na

l 
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un
e 

d’
or

 
—

—
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xi
qu

e 
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s 
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x

—
—

   
En

va
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an

t p
ar

 s
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ÊN

E 
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M
M

UN
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us
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m
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pi
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ll.
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l j
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ne
—

—
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e 
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tio

n 
dé
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e
—
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ag
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e

FU
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IN
 D
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O
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—
2 

à 
6 

m
—

Ca
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ul
es

 ro
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s 
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nt
 v

oi
r d

es
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ra
in

es
 

or
an

gé
es

, F
eu

ill
. a

ut
om

na
l r

ou
ge

  
—

Pl
an

te
 e

nt
iè

re
 to

xi
qu

e
—

—
—

G
EN

ÊT
 À

 B
AL

AI
S

Cy
tis
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 s

co
pa

riu
s

 
 

 
—

1 
à 

3 
m

—
Fl

. j
au

ne
 d

’o
r i

m
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an

te
 e

t o
do
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nt

e
 

—
—

To
xi

qu
e

—
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l a
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Fi
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 l’
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ot
e 

da
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 le
 s
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G
EN

ÉV
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ER
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O
M

M
UN
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pe
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s 
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m
m

un
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3 

à 
6 

m
(1

0 
m

)
—

  
  

Ba
ie

s 
no

ir-
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eu
—

—
—

—
Tr

ès
 g

ra
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e 
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ng
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ité
 (5

00
 à

 1
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0 
an

s)
. T

rè
s 

ru
st

iq
ue

. S
up
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rt

e 
le

s 
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llu
tio

ns
 u
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ne
s

G
RO

SE
IL
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ER

 À
 F

RU
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S
Ri

be
s 
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um
 

 
 

—
1 

à 
2 

m
—

Ba
ie

s 
ro

ug
es

 e
n 

gr
ap

pe
s

 
—

—
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l f
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is
 o

m
br

ag
é
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i q
ue
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is
ie

r r
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 e
t l

e 
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is
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s 
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gr
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.  
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te
nt

io
n 

au
x 

au
tr

es
 v

ar
ié

té
s 

de
 p

et
its

 fr
ui

ts
 n

on
 lo
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le

s 
ve

nd
ue

s 
en

 p
ép

in
iè

re
s

G
RO

SE
IL

LI
ER

 À
 

M
AQ

UE
RE

AU
X 

Ri
be

s 
uv

a-
cr

is
pa

 
 

 
—

0,
6 

à 
1,

5 
m

—
  

  
—

 
—

—
O

m
br

ag
é

H
ÊT
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Fa
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s 

sy
lv

at
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a
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 à
 4

0 
m

—
Fe

ui
ll.

 a
ut

om
na

l j
au

ne
 à

 m
ar

ro
n

  
Un

 p
eu

 to
xi

qu
e 

pr
 le

s 
ch

ev
au

x
—

—
   

Pe
ut

 ê
tr

e 
pl

an
té

 à
 l’

om
br

e 
qu

’il
 s

up
po

rt
e 
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en

 je
un

e

H
O

UB
LO

N
H

um
ul

us
 lu

pu
lu

s
 

 
 

—
2 

à 
5 

m
 

(1
0 

m
)

—
Fl

. e
n 

cô
ne

s 
pe

nd
an
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 o

va
le

s 
po

ur
 le

s 
pi

ed
s 

fe
m

el
le

s
—

—
—

—
—

So
l f

ra
is

 à
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m

id
e 

om
br

ag
é

Ut
ili

sé
 p

ou
r l

a 
fa

br
ic

at
io

n 
de

 b
iè

re
. P

eu
t s

er
vi

r d
e 
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uv

re
-s

ol

H
O

UX
Ile

x 
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liu
m

  
 

—
2 

à 
10

 m
Le

nt
e

  
  

Fe
ui

ll.
 s

om
br

e 
lu

is
an

t, 
ba

ie
s 

ro
ug

e 
vi

f p
ou

r l
es

 
pi

ed
s 

fe
m

el
le

s
  

—
Fr

ui
t u

n 
pe

u 
to

xi
qu

e
—

O
m

br
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é
 

Re
je

tt
e 

de
 s

ou
ch

e 
et

 m
ar

co
tt

e 
na

tu
re

lle
m

en
t. 

Lo
ng

év
ité

 
(3

00
 a

ns
). 

Ut
ili

sé
 e

n 
ar

t t
op

ia
ire

. R
és
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ta

nt
 a

u 
ve

nt

IF
 

Ta
xu

s 
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at

a
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0 

m
 

(2
5 

m
)

Le
nt

e
   

 
Ba

ie
s 

ro
ug

e 
vi

f p
ou

r l
es

 p
ie

ds
 fe

m
el

le
s,

 é
co

rc
e 

br
un

 ro
ug

ea
tr

e
—

Pl
an

te
 e

nt
iè

re
 tr

ès
 

to
xi

qu
e

—
—

 
Ut

ili
sé

 e
n 

ar
t t

op
ia

ire
. R

ej
et

 d
e 

so
uc

he
. L

on
gé

vi
té

 m
ill

én
ai

re

LI
ST

E 
DE

S 
ES

SE
N

CE
S 

LO
CA

LE
S 

LI
G

N
EU

SE
S 

IN
DI

G
ÈN

ES
 O

U 
N

AT
UR

AL
IS

ÉE
S

Ce
tte

 li
st

e 
de

s e
ss

en
ce

s l
ig

ne
us

es
 u

til
isa

bl
es

 e
n 

pl
an

ta
tio

n 
es

t i
ss

ue
 d

’u
n 

tr
av

ai
l c

ol
le

cti
f a

ss
oc

ia
nt

 l’A
N

BD
D,

 le
 C

.A
.U

.E
 7

6,
 la

 C
ha

m
br

e 
d’

Ag
ric

ul
tu

re
, l

e 
Co

ns
er

va
to

ire
 d

’E
sp

ac
e 

N
at

ur
el

, l
es

 C
IV

AM
 N

or
m

an
ds

, 
le

 D
ép

ar
te

m
en

t 7
6,

 la
 D

RA
AF

, l
a 

DR
EA

L,
 le

 P
nr

BS
n,

 la
 R

ég
io

n 
N

or
m

an
di

e.
 E

lle
 a

 é
té

 é
la

bo
ré

e 
à 

pa
rti

r d
e 

la
 F

lo
re

 sa
uv

ag
e 

de
 H

au
te

-N
or

m
an

di
e 

él
ab

or
ée

 p
ar

 le
 C

on
se

rv
at

oi
re

 B
ot

an
iq

ue
 N

ati
on

al
 d

e 
Ba

ill
eu

l 
(2

01
5)

. O
nt

 é
té

 re
te

nu
es

 le
s e

ss
en

ce
s l

oc
al

es
, c

’e
st

 à
 d

ire
 le

s e
ss

en
ce

s i
nd

ig
èn

es
 d

e 
la

 S
ei

ne
-M

ar
iti

m
e 

et
 le

s e
ss

en
ce

s n
at

ur
al

isé
es

. L
es

 e
ss

en
ce

s e
n 

co
ur

s d
e 

na
tu

ra
lis

ati
on

 (l
es

 e
ss

en
ce

s e
xo

tiq
ue

s c
ul

tiv
ée

s 
qu

i r
ep

ou
ss

en
t s

po
nt

an
ém

en
t l

oc
al

em
en

t s
an

s ê
tr

e 
in

va
siv

es
), 

su
ffi

sa
m

m
en

t f
ré

qu
en

te
s s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

, f
on

t l
’o

bj
et

 d
’u

ne
 li

st
e 

co
m

pl
ém

en
ta

ire
.

 
H

ai
e 
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ée

 
 H

ai
e 
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re

 H
ai

e 
ar

bo
ré

e
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t i
so

lé

 
Al

ig
ne

m
en

t  
 B

oi
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m
en

t

 
Ar

br
e 

tê
ta

rd
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an
e
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br
is
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4m

) 
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us

te
 (4

 e
t 7

m
)

   A
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7m
)
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  P
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t

  M
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en
t

  S
em

i-m
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t

   S
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i-p
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t
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e 

    
 É
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ux
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 m
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lif

èr
e

 
      P
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e 
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ès
 m
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lif

èr
e

   
Ve

nt

  E
m

br
un

s

  
M

ili
eu

 s
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M

ili
eu

 h
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id
e 

   P
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nt
e 

hô
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s 
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es
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s
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e 
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m
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 p
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s 
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x 
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O

N
 À
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LI
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M
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N

T
H
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lix
  

 
—

1 
à 

30
 m

—
Fl

. j
au

ne
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er
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n 
om
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s,
 b
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s 
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—
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s 
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 p
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 c
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—
—

Dé
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e 

le
s 
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x 
m
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s 

m
aç
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s

M
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R
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um
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5 
m

 
(3

5 
m

)
Ra

pi
de

Fl
. b
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he
s 
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an

t l
es

 fe
ui

lle
s,

 p
et

ite
s 

ce
ris

es
 

ro
ug

e 
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é,

 F
eu

ill
. a

ut
om

na
l j

au
ne
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ra
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é

 
—

—
—

Ut
ili

sé
 e

n 
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ef

fe

N
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 C
O

M
M
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M
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s 
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an
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a
2 
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(6
 m

)
Le
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e
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. b
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he
s,
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s 
fru
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gu

es
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s 
m
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 d
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s 
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 d

uv
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s 
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ss
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s,
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m
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ue
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, F
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ill
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na
l j
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ne
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é

—
—

So
l p
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 é
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lé

, p
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da
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é 
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x 
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s 
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e 
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m
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t b
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N
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G
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s 
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—

2 
à 

5 
m

—
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 b
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 n
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s
—

—
Fa
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m
en

t t
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iq
ue

—
—

—

N
O
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R 

/ C
O
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RI
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s 
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—
2 
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5 

m
Ra
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de

Ch
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on
s 
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e 
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an
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va
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 fe
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—
—

—
 

Dr
ag

eo
nn

e.
 C

om
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rt
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en
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s 
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m

pé
tit

if 
en
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e

N
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 C

O
M

M
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s 
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a
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5 

m
—

Fe
ui

ll.
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ut
om
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l j
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—
—

—
—
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pê
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s 
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s 

de
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s 
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O
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PÊ
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E
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m
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m

 
(3

5 
m

)
—

—
—

—
—

G
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 s
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n 
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—
Lo
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ité
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)

O
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M

O
N
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G

N
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m
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a
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m
)

—
Fe

ui
ll.

 a
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l j
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ro
n

—
—

—
—

G
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ha
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—
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)

O
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T 
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TÈ
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m
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’
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m
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5 
m

)
—
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 m
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n
—

—
—

—
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 g
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—

Lo
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00

 a
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r p
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r r
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er
 l’
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m

e 
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pê
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e 
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n 
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st
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à 
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se
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 p
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e 
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or
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. I

l e
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e 
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au

tr
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 c
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ar

s 
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O
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a
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5 

m
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l j
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 d
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r

—
—

—
—

En
so

le
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é
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ds
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  F
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’u
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m
m
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N
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m

en
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é 
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r l
e 
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m

en
t a

ve
c 
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ut
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eu
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ER
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E
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m
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a
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m
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de
Fe

ui
ll.
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ut
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l j
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ne
 d
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r

—
—

—
—
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le
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é
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e 
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go
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eu
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m

en
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e 
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èm

e 
ra
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ire
 p
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an
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u 
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ut
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îm
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s 

m
ur
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R 
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E
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ra
st
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 m
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e
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. b
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he

s,
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 ja
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e
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—
—

Ut
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sé
 e

n 
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fe
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si
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s
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M

M
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E
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—
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. b
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, f
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e 
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ug
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—
—

—
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ili
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n 
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fe
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—
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à 
4 

m
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pi
de
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s 
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an

t l
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 fe
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 b
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u 
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ir

  
—

—
—

Dr
ag

eo
nn

e 
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s 
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C
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a
  

15
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5 

m
Ra

pi
de

Fe
ui

ll.
 g
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 v

er
t a
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en

té
, c

hâ
to
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un
e,

 g
ra

in
es

 
du

ve
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eu
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s
 

—
—

—
So

l f
ra
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 à

 h
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id
e
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i q
ue

 le
 s

au
le
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m

an
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er
, f

ra
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le
, à

 o
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ill
et

te
s,
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ou
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re

, r
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x,
 d
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 v

an
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er
s

SA
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E 
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N
DR

É
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lix
 c

in
er
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—
3 

à 
5 

m
 

(6
 m

)
—

Fe
ui

ll.
 g

ris
 v

er
t a

rg
en

té
, c
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to

ns
 ja

un
e,

 g
ra

in
es

 
du

ve
ut

eu
se

s
 

—
—

—
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l h
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e
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M

AR
SA

UL
T

Sa
lix

 c
ap

re
a

—
2 

à 
10

 m
 

(1
5 

m
)

Ra
pi

de
Ch

ât
on

s 
ja

un
e,

 g
ra

in
es

 d
uv

eu
te

us
es

 
—

—
—

—

SA
UL

E 
PO

UR
PR

E 
Sa

lix
 p

ur
pu

re
a

  
  

1 
à 

4m
(6

 m
)

—
Ch

ât
on

s 
ro

ug
e 

pu
is

 ja
un

e.
 G

ra
in

es
 d

uv
eu

te
us

es
. 

Je
un

es
 ra

m
ea

ux
 p

ou
rp

re
s

 
—

—
—

—
Pl

an
te

 d
io

iq
ue

. U
til

is
é 

en
 re

st
au

ra
tio

n 
de

 b
er

ge
s

SA
UL

E 
DE

S 
VA

N
N

IE
RS

Sa
lix

 v
im

in
al

is
  

 
3 

à 
10

m
—

Fe
ui

lla
ge

 g
ris

 v
er

t a
rg

en
té

 s
ur

 le
 d

es
so

us
. 

Ch
ât

on
s 

ja
un

e.
 G

ra
in

es
 d

uv
eu

te
us

es
—

—
—

So
l f

ra
is

 à
 h

um
id

e
Pl

an
te

 d
io

iq
ue

, u
til

is
é 

en
 p

hy
to

ré
m

éd
ia

tio
n

SO
RB

IE
R 

DE
S 

O
IS

EL
EU

RS
So

rb
us

 a
uc

up
ar

ia
   

 
10

 à
 2

0 
m

—
Fl

. b
la

nc
he

s 
ab

on
da

nt
es

, b
ai

es
 ro

ug
e 

or
an

gé
 e

n 
gr

ap
pe

 a
bo

nd
an

te
s,

 F
eu

ill
. a

ut
om

na
l j

au
ne

 à
 ro

ug
e

  
—

Ba
ie

s 
fa

ib
le

m
en

t 
to

xi
qu

es
 a

va
nt

 m
at

ur
ité

—
—

Tr
ès

 a
pp

ré
ci

é 
de

s 
oi

se
au

x 
(d

’o
ù 

l’o
rig

in
e 

du
 m

ot
)

SU
RE

AU
 N

O
IR

Sa
m

bu
cu

s 
ni

gr
a

 
 

 
—

2 
à 

10
 m

 
(1

5 
m

)
—

Fl
. b

la
nc

he
 a

bo
nd

an
te

 e
t t

rè
s 

od
or

an
te

 e
n 

om
be

lle
s,

 b
ai

es
 n

oi
re

s 
  

—
—

—
   

—

TI
LL

EU
L 

À 
G

RA
N

DE
S 

FE
UI

LL
ES

Ti
lia

 p
la

ty
ph

yl
lo

s
   

 
20

 à
 3

5 
m

 
—

Fe
ui

ll.
 a

ut
om

na
l d

or
é

 
—

—
—

—
Pl

us
 ré

si
st

an
t à

 la
 s

èc
he

re
ss

e 
qu

e 
le

 ti
lle

ul
 à

 p
et

ite
s 

fe
ui

lle
s

TI
LL

EU
L 

À 
PE

TI
TE

S 
FE

UI
LL

ES
Ti

lia
 c

or
da

ta
   

 
  

20
 à

 3
0 

m
—

Fe
ui

ll.
 a

ut
om

na
l d

or
é

 
—

—
—

—
To

lè
re

 m
oi

ns
 la

 s
èc

he
re

ss
e 

qu
e 

le
 ti

lle
ul

 à
 g

ra
nd

es
 fe

ui
lle

s

TR
O

ÈN
E 

CO
M

M
UN

Li
gu

st
ru

m
 v

ul
ga

re
  

 
—

2 
à 

3 
m

—
Fl

. b
la

nc
he

 e
t o

do
ra

nt
e,

 p
et

ite
s 

ba
ie

s 
no

ire
s

 
  

—
Ba

ie
s 

to
xi

qu
es

. 
—

—
   

—

VI
O

RN
E 

LA
N

TA
N

E
Vi

bu
rn

um
 la

nt
an

a
 

 
 

—
1 

à 
3 

m
—

Fl
. b

la
nc

he
 e

n 
om

be
lle

s,
 p

et
ite

s 
ba

ie
s 

ro
ug

es
 

pu
is

 n
oi

re
s 

bl
eu

ât
re

s
  

—
Ba

ie
s 

lé
gè

re
m

en
t 

to
xi

qu
es

—
—

—

VI
O

RN
E 

O
BI

ER
Vi

bu
rn

um
 o

pu
lu

s
 

 
 

—
2 

à 
4 

m
 

—
Fl

. b
la

nc
he

 e
n 

om
be

lle
s,

 p
et

ite
s 

ba
ie

s 
ro

ug
es

 
  

—
Ba

ie
s 

lé
gè

re
m

en
t 

to
xi

qu
es

—
—

   
—

CE
RI

SI
ER

 A
CI

DE
 / 

G
RI

OT
TI

ER
Pr

un
us

 c
er

as
us

   
3 

à 
8 

m
 

(1
0 

m
)

—
Fl

. b
la

nc
he

 a
bo

nd
an

te
 a

va
nt

 la
 fe

ui
lla

is
on

, p
et

ite
s 

gr
io

tte
s 

ro
ug

e,
 F

eu
ill

. a
ut

om
na

l j
au

ne
 o

ra
ng

é
 

—
—

—
Co

nn
aî

t d
e 

no
m

br
eu

se
s 

va
rié

té
s,

 la
rg

em
en

t p
la

nt
ée

s 
da

ns
 le

s 
ve

rg
er

s 
po

ur
 la

 
pr

od
uc

tio
n 

fr
ui

tiè
re

. 

CE
RI

SI
ER

 À
 G

RA
PP

ES
Pr

un
us

 p
ad

us
   

 
5 

à 
15

 m
—

Fl
. b

la
nc

he
 a

bo
nd

an
te

 e
n 

gr
ap

pe
s,

 p
et

ite
s 

dr
up

es
 

no
ire

s 
lu

is
an

te
s,

 F
eu

ill
. a

ut
om

na
l j

au
ne

 o
ra

ng
é

—
—

—
Dr

ag
eo

nn
e

FR
ÊN

E 
À 

FL
.

Fr
ax

in
us

 o
rn

us
   

—
7 

à 
10

 m
 

(1
5 

m
)

—
Fl

. b
la

nc
he

 a
bo

nd
an

te
 e

n 
gr

ap
pe

s,
 F

eu
ill

. 
au

to
m

na
l p

ou
rp

re
 

—
—

—
—

—
—

LI
LA

S 
SA

UV
AG

E
Sy

rin
gu

a 
vu

lg
ar

is
—

4 
à 

7 
m

—
Fl

. b
la

nc
he

 o
u 

vi
ol

et
te

 tr
ès

 a
bo

nd
an

te
 e

t o
do

ra
nt

e
—

—
—

—
—

—
Pl

an
te

 tr
ès

 p
eu

 p
ré

se
nt

e 
en

 m
ili

eu
 n

at
ur

el
 c

on
na

ît 
de

 n
om

br
eu

se
s 

va
rié

té
s 

ho
rt

ic
ol

es
. 

M
AR

RO
N

N
IE

R
Ae

sc
ul

us
 

hi
pp

oc
as

ta
nu

m
   

  
 

15
 à

 2
0 

m
 

(3
0 

m
)

Ra
pi

de
Fl

. a
bo

nd
an

te
 b

la
nc

he
 e

t r
os

ée
 

—
—

—
—

—
Ar

br
e 

d’
or

ne
m

en
t l

ar
ge

m
en

t p
la

nt
é 

en
 m

ili
eu

 u
rb

ai
n

PI
N

 N
O

IR
Pi

nu
s 

ni
gr

a
   

 
25

 à
 3

5 
m

Le
nt

e
  

Cô
ne

s 
pe

nd
an

ts
—

—
—

—
—

So
l p

lu
tô

t s
ec

  
   

Ad
ap

té
 a

ux
 s

itu
at

io
ns

 e
xp

os
ée

s 
au

 v
en

t s
au

f s
ur

 s
ol

 a
rg

ile
ux

. G
ra

nd
e 

lo
ng

év
ité

 (1
00

0 
à 

30
00

 a
ns

)

PI
N

 S
YL

VE
ST

RE
Pi

nu
s 

sy
lv

es
tri

s
   

 
30

 à
 4

0 
m

—
  

Pe
tit

s 
cô

ne
s

—
—

—
—

Te
rr

ai
n 

en
so

le
ill

é
—

PR
UN

IE
R 

M
YR

O
BO

LA
N

Pr
un

us
 c

er
as

ife
ra

 
 

 
—

3 
à 

7 
m

—
Fl

. b
la

nc
he

 a
bo

nd
an

te
 a

u 
pr

in
te

m
ps

. P
ru

ne
s 

ro
se

, 
ja

un
e,

 v
io

le
tte

...
 

—
—

—
 

Be
au

co
up

 d
e 

va
rié

té
s 

ho
rt

ic
ol

es
. S

er
t d

e 
po

rt
e 

gr
ef

fe

SO
RB

IE
R 

DO
M

ES
TI

Q
UE

 / 
CO

RM
IE

R
So

rb
us

 d
om

es
tic

a
 

   
 

5 
à 

20
 m

Le
nt

e
Fl

. b
la

nc
he

s 
en

 b
ou

qu
et

, f
ru

it 
so

us
 fo

rm
e 

de
 

pe
tit

es
 p

oi
re

s 
ja

un
es

, F
eu

ill
. a

ut
om

na
l d

or
é

—
—

So
l n

on
 h

um
id

e
Lo

ng
év

ité
 (1

50
 à

 2
50

 a
ns

)

SY
M

PH
O

RI
N

E 
BL

AN
CH

E
Sy

m
ph

or
ic

ar
po

s 
al

bu
s

  
—

1 
à 

3 
m

—
Fl

. r
os

e,
 b

ai
es

 g
lo

bu
le

us
es

 b
la

nc
he

s
 

—
Fr

ui
t l

ég
èr

em
en

t 
to

xi
qu

e
—

—
Dr

ag
eo

nn
e 

vi
go

ur
eu

se
m

en
t

LI
ST

E 
DE

S 
ES

SE
N

CE
S 

EN
 C

O
UR

S 
DE

 N
AT

UR
AL

IS
AT

IO
N

N
O

M
 C

O
M

M
UN

N
O

M
 L

AT
IN

UT
IL

IS
AT

IO
N

 
CA

RA
CT

ER
IS

TI
Q

UE
S 

IN
TE

RÊ
T 

O
RN

EM
EN

TA
L

IN
TE

RÊ
T 

EC
O

LO
G

IQ
UE

VA
LO

RI
SA

-
TI

O
N

RI
SQ

UE
S 

EX
IG

EN
CE

S 
PA

RT
IC

UL
IE

RE
S

TO
LÉ

RA
N

CE
S

RE
M

AR
Q

UE
S 

CO
M

PL
EM

EN
TA

IR
ES

H
ai

e 
ta

ill
ée

, 
H

ai
e 

lib
re

, 
H

ai
e 

ar
bo

ré
e

Su
je

t i
so

lé
, 

al
ig

ne
m

en
t, 

Bo
is

em
en

t, 
Tê

ta
rd

Ty
pe

H
au

te
ur

Vi
t. 

de
 

po
us

se
 

pa
rt

.

Ca
ra

ct
ér

is
tiq

ue
s 

sp
éc

ia
le

s
du

 F
eu

ill
.

Fl
eu

r, 
fr

ui
t, 

Fe
ui

ll.
...

M
el

lif
èr

e
Po

ur
 la

 
fa

un
e

Fr
ui

t
co

m
es

tib
le

 

 T
ox

ic
ité

 
de

 la
 

pl
an

te

Se
ns

ib
ili

té
 a

ux
 

m
al

ad
ie

s 

Ex
po

si
tio

n
Ty

pe
 d

e 
so

l, 
Ph

, h
um

id
ité

...

M
ili

eu
 h

um
id

e,
 

se
c,

 e
m

br
un

s,
 

ve
nt

s
Lo

ng
év

ité
 / 

en
va

hi
ss

an
t /

 m
ar

co
tt

ag
e/

dr
ag

eo
nn

ag
e.

..

 
H

ai
e 

ta
ill

ée

 
 H

ai
e 

lib
re

 H
ai

e 
ar

bo
ré

e

  
 

Su
je

t i
so

lé

 
Al

ig
ne

m
en

t  
 B

oi
se

m
en

t

 
Ar

br
e 

tê
ta

rd

 
Li

an
e

   
Ar

br
is

se
au

 (<
4m

) 

   
 A

rb
us

te
 (4

 e
t 7

m
)

   A
rb

re
 (>

7m
)

    
 C

ad
uc

  P
er

si
st

an
t

  M
ar

ce
sc

en
t

  S
em

i-m
ar

ce
sc

en
t

   S
em

i-p
er

si
st

an
t

   
   

Ai
gu

ill
e 

    
 É

pi
ne

ux

    
    

Pl
an

te
 m

el
lif

èr
e

 
      P

la
nt

e 
tr

ès
 m

el
lif

èr
e

   
Ve

nt

  E
m

br
un

s

  
M

ili
eu

 s
ec

  
M

ili
eu

 h
um

id
e 

   P
la

nt
e 

hô
te

s 
in

se
ct

es
 

   
   

   
au

xi
lli

ai
re

s

    P
la

nt
e 

co
m

es
tib

le
 p

ou
r  

le
s 

an
im

au
x 

sa
uv

ag
es

    
 C

om
es

tib
le
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